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Rapport d'activite des sections

pendant les annees 1939 et 1940

I. Section de Porrentruy
•
Malgre les evenements internationaux, les annees 1939-1940

n'ont pas ete totalement depourvues d'interet pour les fideles
habitues des manifestations de notre section.

Le 12 octobre 1938, M. Paul Pasquier et ses «Compagnons
de la Marjolaine» jouaient chez nous : «Le Galant Barbe-Bleue»,
piece en 4 actes d'Henri Gheon. Precede d'une causerie fort
interessante, destinee ä situer la piece, — causerie de Gheon lui-
meme, — le spectacle obtint un reel succes.

Les 29 et 30 octobre 1938, notre section collaborait active-
ment ä la reception de la vaillante Fanfare des Breuleux, ä

Porrentrny.
Les 19 et 20 novembre, d'entente avec le Groupe des vieilles

chansons de Porrentruy, nous recevions «La Chanson Romande»,
le celebre groupe choral mixte,- dirige avec un rare talent par
l'aimable compositeur Hans Haug. Le concert du samedi soir fut
particulierement goüte d'un nombreux auditoire qui ne menagca
ses applaudissements ni ä la «Chanson romande», ni au «Groupe
des vieilles chansons».

Le 5 decembre, M. Jaquet, redacteur ä 1'bebdomadaire
«Curieux», — en observateur sagace et en conteur charmant, —
nous emmenait «Dans les coulisses du journalisme».

Et le 21 decembre, l'ecrivain neuchätelois Willi Prestre nous
transportait aux confins de la Chine et de la Birmanie, dans
une causerie tres documentee : «Les premiers blancs chez les
chasseurs de tetes«.

Le 9 janvier 1939, Mgr Folletete, vicaire general, nous mon-
trait, — avec beaucoup d'ä-propos et de finesse — ce que fut
l'Abbe de Raze, representant de nos Princes-Eveques aupres la
cour de France.

Le 6 fevrier, M. Paul Calame, professeur ä 1'Ecole cantonalc,
relragait, devant un tres nombreux auditoire, ce que furent les
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derniers jours de l'Autriche. Sa conference intitulee : «Hitler et ia
fin de l'Autriche», fut une legon d'histoire fort suggestive.

Le 27 fevrier, la causerie litteraire de M. Andre Henry,
inaitre secondaire ä Villeret, fut un vrai regal pour 1'esprit.
L'aimable Conferencier analysa tres finement 1'esprit de Montaigne,

le grand philosophe ct moralistc frangais, precurseur des

genies litteraires du XYIIe siecle.
Le 7 mars, reunion de la section, seance au cours de laquelle

on examina de tres pres la question du rajeunisseinent des «Actes».
En fin de soiree, M. Gustave Amweg, en historien averti, fit une
communication captivante sur deux manuscrits du XVe siecle,
ouvrages deposes ä la bibliotheque de l'Ecole cantonale.

Le 13 mars, le recital de piano dc Mile Schneider, professeur
de musique ä Reconvilier, cbarma un nombreux auditoire.
L'aimable artiste avait admirablement choisi son programme ; le nom
de Beethoven voisinait avcc ceux de Huber, Debussy et Chopin.
Une reelle maitrise, de la grace, de la souplcsse, telles sont les
qualites qui mirent fort heurcusement en evidence la jeune artiste.

Le 3 avril, M. Henri de Ziegler, professeur et ecrivain ä Geneve,
nous parlait de : «Poesie d'Amerique», sujet bien d'actualite.
C'est une immense bataille des hommes contre la matiere, bitte
gigantesque de laquelle M. de Ziegler nous brossa nn tableau des
plus captivants.

La guerre... la mobilisation generale de l'armee ralentirent
singulierement notre activite puisque le 15 mars 1940 seulement,
nous recevions un grand Conferencier, attendu depuis fort long-
temps, M. Louis Madelin, de l'Academie frangaise. Dans son
expose: «Femmes de la revolution», M. Madelin se montra historien

remarquable, ecrivain precis. L'auditoire ne cessa d'etre
sous le cbarme de sa parole elegante et persuasive.

Le 8 mai, un recital Jean Bard cloturait la saison.

A. REBETEZ, secretaire central.

II. Section de Delemont
L'effroyable tragedie qui, depuis septembre 1939, ensanglante

le monde, menace l'Europe d'une ruine totale, ebranle jusque
dans ses fondements une civilisation millenaire ne pouvait
manquer d'avoir de profondes repercussions sur l'activite de l'E-
mulation.

L'annee avait cependant fort bien commence.
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Le 7 mars, uu auditoire nombreux, charme, enthousiaste, fit,
sous la conduite de M. le Dr Ch. Beuchat, professeur ä Porren-
truy, un agreable et combien interessant voyage au pays du natu-
ralisme. Nul mieux que l'erudit et savant auteur de ce beau livre :

«De Restif ä Flaubert ou le naturalisme en marche», ne pouvait
nous introduire dans l'univers des deux parfaits «homines de
lettres» que furent «Les Goncourt, ecrivains naturalistes».

Le 14 mars, l'assemblee generale entendit le rapport annuel
examina longuement la question du rajeunissement des «Actes»,
approuva les projets du comite, applaudit l'«inscription romaine

i de Pierre-Pertuis», expose tout emaille d'anecdotes savoureuses
et de precieux renseignements historiques, du ä M. Mertenat, di-
recteur. II n'y a pas moins de trente interpretations de eette
inscription latine, mais les chercheurs ont fini par deceler le texte
exact de cet unique temoin epigraphique de l'epoque romaine.

Faut-il donner suite ä une idee emise en 1932 dejä, et fonder

un groupement des beaux-arts Le president engage vive-
ment les membres ä entrer dans la Societe des Beaux-Arts de
Bale. Une visite des musees et expositions de cette ville sera orga-
nisee prochainement. II est aussi prevu de visiter le musee de
Colmar et ses celebres Grünewald.

Le 21 mars, par sa belle conference : «Hitler et la fin de

l'Autriche», M. Paul Calame, professeur ä Porrentruy, historien
averti et consciencieux, orateur agreable, captiva un auditoire
nombreux et sympathique.

L'incomparable tresor artistique expose au musee d'art et
d'histoire de Geneve valait certes un voyage sur les bords du
Leman. Cette excursion eut lieu le 13 aoüt. Et ceux de nos membres

qui y prirent part conserveront de leur visite ä l'exposition
des chefs-d'oeuvre du Prado un imperissable souvenir.

Le concert du 17 novembre fut incontestablement une des

belles manifestations de la saison. II procura aux amateurs de belle
musique — et ils etaient nombreux, — une heure d'enchantement
due ä l'art et a la virtuosite de deux jeunes artistes delemontaines,
Mile Lotte Cuenat, pianiste, et Mile Lise Bolli, violoniste, toutes
deux diplomees du Conservatoire de Bale. Le produit des entrees,
soit 255.— fr., a ete verse au Fonds de secours du Regiment ju-
rassien.

La situation financiere de la section a continue de s'ameliorer.
Elle facilitera au nouveau Comite l'accomplissement des täches
variees qui l'attendent.

Le president : A GIGANDET.
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111. Section de l'Erguel
Ge fut, si mcs notes sont fideles au fait historique, le 4 no-

veinbre 1938, que nous avions tenu notre derniere assemblee
generale. Depuis, les evenements se sont precipites avec un tel
dechainement que je me demande s'il vaut encore la peine de
s'arreter ä notre bumble activite. Nous la voudrions, cette activite,
infiniment plus intense, mais je vous avoue que les Einulateurs
de chez nous, ä moil sens, se derobent trop volontiers ä apporter
leurs contributions, fussent-elles modestes. On a pris l'babitude
de venir ä nos seances pour entendre surtout des Conferenciers,
et l'on attend d'eux des exposes quasi savants, sinon la critique se
fait severe. Souvent meine, est-elle attristante, rarement reste-t-
elle bienveillante. De ce fait, les Emulateurs d'Erguel deviennent
timores, on n'ose plus affronter la rampe. Et voilä comment a
evolue l'activite de nos sections. Car, il faut bien reconnaitre que
cette evolution est valable ä Porrentruy comme ä Saint-Imier,
ä Moutier comme ä Delemont, ä Tramelan comme ä La Neuveville.
Et je crois rendre service aux Emulateurs ergueliens en leur
signalant les dangers de cette sorte d'emulation, toute schemati-
que, peu faite pour eveiller les esprits. Je sais que la conference
peut avoir un role educatif eminent, mais etaient-ce les premiers
principes que poserent les fondateurs de la Societe jurassienne
d'Emulation Hommes de notre temps, oil nous sommes pour
le moment plus spectateurs qu'acteurs, n'est-il pas necessaire de
revenir ä nos origines Puisque nous sommes ä l'Emulation, vous
m'avez permis de vous rappeler celles-ci.

Ce preambule termine, revenons done ä nos reunions de
Fexercice 1938-1939. Nous avons eu l'occasion de patronner, le
15 novembre 1938, la conference de M. le Dr Monard, de La
Chaux-de-Fonds, qui nous entretint d'«une grande randonnee d'un
naturaliste en Guinee portugaise». Nous remercions ici la
Commission du Musee municipal d'avoir eu Finitiative d'organiser
cette soiree. Puis M. Willy Prestre, homme de lettres neuchatelois,
nous fit, le 9 decembre 1938, une evocation plus litteraire que
scientifique «des premiers blancs chez les chasseurs de tetes».
Ce coin inexplore de la mysterieuse Asie nous fut conte non sans
humour, mais j'eusse prefere l'expose precis d'un ethnographe,
habitue ä dissequer les comportements d'un peuple inconnu, si foncie-
rement etranges pour des cerveaux europeens. Je me permets
cette remarque subjective, parce que nous avions devant nous
un ecrivain de carriere et non un Emulateur. II le fut pleinement
M. le Doyen Membrez, quand il vint nous entretenir «des belles
.ceuvres de Giotto, de Fra Angelico et de Botticelli», ce 3 fevrier
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1939. Excellent travail qui montre le souci du beau et la touchante
Sympathie qu'eprouve le Dr Membrez aux ceuvres d'art religieuses.
Son sujet fut traite dans ce cadre seulement, mais avec une teile
suavite que l'on sc felicita de ce moment passe au milieu d'une
si brillante pleiade de maitres Avec le Dr Marius Fallet, nous
entrions, le 24 fevrier 1939, dans le domaine de l'erudition, quand
il nous parla de l'«Origine des lieux-dits du Haut-Erguel» et de
son «excursion toponymique et historique de la Coronelle et Chaux-
d'Abel jusqu'ä Courtelary». Cette causerie put fournir l'occasion
de discuter les sources de M. Fallet. A regret, les repliques som-
meillerent Voilä pourtant le sujet reve des Emulateurs qui ap-
portent leurs reflexions et leur science. Mais, e'est vrai, revolution

a renverse les valours «Hitler et la fin de l'Autriche», telle
fut la premiere tragedie de cette suite ininterrompue depuis lors,
que nous cxposa, le 10 mars 1939, avec tin beau talent de
Conferencier M. Paul Calame, professeur ä Porrentruy. Ce grave
Probleme de politique etrangere fut analyse avec beaucoup d'ar-
deur, tpti nous fit comprendre combien M. Paul Calame tient it

l'independance d'un pays libre, maintenant sous la botte hitle-
rienne. Et dire que cette tragedie ne cesse de saigner, portant ses
ombres aux quatre coins de l'Europe dechiree, meurtrie, fissuree
de partout...

Enfin la seance du Mazot devait clore cette activite le 5
mai 1939. C'est au milieu d'un petit groupe, fidele et attcntif,
empreint des meilleures traditions de l'Emulation, que M. le Dr
Krähenbühl nous fit une relation savante sur ses explorations
d'anthropologiste et de geologue. Car, nous retrouvons dans les
recherches du Dr Krähenbühl ce penchant passionne du connu ä

l'inconnu : chercheur, amateur de ce qui peut attirer Phomme de
science et de bonte pour parvenir au probleme philosophique.
Je suis tente de continuer la serie de nos reunions, mais j'empiete
dejä sur l'annee 1939-1940 que nous vivons tous anxieusement. Si
l'affreuse tourmente n'etait venue s'abattre sur l'Europe, nous
aurions eu l'honneur d'accueillir tous les Emulateurs du Jura,
ceux qui se sont etablis ailleurs, ä La Cliaux-de-Fonds, ä Bienne,
ä Berne, ä Bale, ä Lausanne, ä Geneve. Nous aurions eu a. cette
seance administrative de toute l'Emulation, la presentation de
nombreux travaux, parmi lesquels une etude inedite de M. le

pasteur Gerber, nous aurions pu feter le souvenir, dans une _

commemoration presque intime, de deux des plus illustres savants
de l'epoque, les freres Gagnebin. Nous aurions pu encore revoir
tous nos amis ä un dejeuner simple mais cordial. La mobilisation
generale decretee, la guerre au milieu de nous, nous a prives de

cette faveur insigne.
Nous avons cependant poursuivi au ralenti notre activite,
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que nous aurions voulu plus pleine. Helas les evenements en
ont decide autrement, en depit de nos nombreuses demarches per-
sonnelles. Pourtant, apres bien des difficultes, nous parvenions
ä obtenir le concours de M. le Dr Aubert de Monterjaud, de Vey-
rier, grapholoque repute, qui nous exposa, le 20 fevrier 1940, les
relations existantes entre l'ecrilure et le caractere. Sur le ton de
la causerie, nous assistämes ä une etude de la personnalite par
le geste grapbique, avec des diagnostics psychotechniques et ca-
racterologiques projetes sur l'ecran. Ce fut un enseignement
dans l'enchantement Plus tard, le 13 mars, la Commission
municipals du Musee et de la Bibliotheque organisait, sous les
auspices de l'Emulation, une conference du professeur Buxtorf,
recteur de l'Universite de Bale sur un sujet geologique : «Le
glissement dans la gorge de Court», qui fit couler beaucoup d'en-
cre dans la presse jurassienne et qui posa bien des problemes
delicats ä notre savant hote, nomme expert pres les C. F. F. pour
l'etude de cette importante question geologique. Aussi, avions-
nous le privilege rare d'entendre les vues les plus erudites sur
cet accident de terrain jurassien. L'assemblee generale, tenue le
26 mai 1940, se declara enthousiaste ä recevoir bientot les Emu-
lateurs. Elle pria aussi les membres du Comite en charge de
rester ä leur poste pour l'organisation de ces importantes assises
annuelles. .Apres quoi, les Emulateurs purent apprecier les
«Promenades photographiques» de M. Pierre Nicolet, pharmacien. Ce
fut un ravissement, tant M. Nicolet se montre maitre de cette
nouvelle technique de la Photographie en couleurs, revelant au
surplus, un sens aigu de l'art dans les sujets choisis, tous juras-
siens Enfin, le 7 juin 1940, les Emulateurs se retrouvaient au
Mazot. Seance pleine d'interets et de franche amitie. M. le Dr
Krähenbiihl nous fit la surprise d'apporter ä Mont-Soleil quel-
ques-unes de ses plus belles pieces de l'«Ursus spceleus», dans ses

explorations de cavernes, les illustrant d'apergus personnels et
originaux. Belle activite du Dr Krähenbühl, qui complete les re-
cherches de nos speologues Koby et Perronne, de Porrentruy
De l'äge quaternaire, nous passons ä l'esprit europeen par une
lecture de Paul Valery, que commente M. le pasteur Rufer. Puis,
la reunion se termine sur l'envolee poetique des «Chants du
Carmel», dus ä M. Fiechter, ce poete jurassien residant en Egypte
qu'exhume, avec admiration, M. Fernand Pauli, de Villeret. Et
voilä terminee notre activite au seuil de notre belle Assemblee
generale que nous preparons dejä avec entrain et devouement.

Maurice HENRY, president.
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IV. Section Prevötoise
La Section prevötoise differe sensibleinent, au point de vue

de l'organisation, des autres sections de i'Emulation : chez nous,
pas de centre oü se concentre toute I'activite de la section, mais
bien plusieurs groupes d'emulateurs, egrenes tout le long de la
vallee. II est des lors difficile pour un comite, cboisi lui-meme
dans ces differents groupements, de rassembler tout son monde,
et malgre cela, il a pu etre organise, pendant l'hiver 1938-1939,
par I'Emulation, seule ou en collaboration avec d'autres societes,
dans toutes les Iocalites importantes de la Prevöte, au moins une
conference. C'est ainsi que la population de Courrendlin a entendu
avec plaisir M. le Dr Gustave Amweg, de Porrentruy, lui parier
de l'aquarelliste Juillerat. A Court, M. le pasteur Pierrehumbert,
de Moutier, a fait l'historique des fameuses gorges de Court et des

non moins fameux eboulements qui s'y sont produits. La soiree
a ete agrementee par les productions du chceur mixte. Malleray-
"Bevilard a eu le privilege d'entendre une conference sur Paul
Robert et son oeuvre, par M. le pasteur Herzog, tandis qu'ä Recon-
vilier, M. Philippe Monnier, maitre secondaire, interessait beau-
coup son auditoire par sa causerie intitulee : «Le mot de
Cambronne».

A Tavannes, les emulateurs sont assez nombreux, et quelques-
uns, tres devoues. Par suite de differentes circonstances, I'activite
de I'Emulation a ete un peu moins grande que les autres annees.
Les conferences suivantes ont obtenu un vif succes : «Hitler et
l'Autriche», par M. Paul Calame, professeur ä Porrentruy, et
«Science et Foi», par M. le pasteur Huguenin, de La Ferriere.

A Moutier, la saison a debute par une conference de M. Willy
Prestre sur les «Ouas, chasseur de tetes». M. le Dr Membrez, cure-
doyen de Porrentruy, est ensuite venu nous parier des «Anciennes
abbayes diu Jura bernois», conference illustree de tres belies
projections. Ajoutons que la Sainte-Cecile avait tenu ä assister ä

cette evocation du passe et a ouvert la soiree en executant deux
beaux chceurs. De belles productions de l'«Orchestre du Foyer»
ont egalement servi d'introduction ä la conference, pleine de
vie et d'humour, donnee par M. le pasteur Huguenin, de La
Ferriere, sur l'«Ecole des hommes et des femmes». Ces conferences

ont ete organisees en collaboration avec la Societe Suisse des

Commergants, section de Moutier.
Malgre la guerre, la section prevötoise a fait preuve de

vitalite. II est vrai que l'inauguration, ä Moutier, du Foyer
Protestant et de la Maison des Oeuvres catholiques, avec leurs vastes
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et beaux locaux, a simplifie le probleme de l'organisation de
conferences. Le Comite de l'Emulation a rencontre beaucoup cl'em-
pressement de la part des dites ceuvres et une collaboration
interessante en est resultee, ce qui nous a perrais d'avoir les
Conferenciers suivants :

Au Foyer : Lc Dr Andre Rais, arcbiviste ä Delemont, qui a

parle des fouilles d'Avenches et de Petincsca ; M. Marcel Joray,
maitre secondaire ä Neuveville, qui nous a fait revivre les
episodes de son beau voyage des .fjords de Norvegc aux glaces du
Spitzberg ; le Dr Perret, professeur ä Helsinki, qui, dans un
magistral et vibrant expose, nous a fait connaitre et aimer la Fin-
lande, et enfin le Dr Lüschcr, professeur ä Porrentruy, qui, pour
ses auditeurs prevotois, a analyse «Mein Kampf» de Hitler.

A la Maison des Oeuvres catholiques, nous avons eu la bonne
fortune d'entendre Mgr Folletete, vicaire general ä Soleure, faire
l'historique du «Regiment d'Eptingue», tanilis que M. E. Juillerat,
journaliste ä Porrentruy, relatant les souffrances de la malheu-
reuse Pologne, rompait une lance en faveur des refugies de ce

pays.
A Tavannes, les deux conferences il'actualite sur la Finlande,

par le Dr Perret, professeur ä Helsinki, et sur la Pologne, par M.
Juillerat, journaliste ä Porrentruy, ont obtenu le plus franc
succes. Si l'on ajonte qu'ä Court, M. F. Jabas a entretenu son
auditoire d'«Albert Ier, lc roi chevalier», qu'a Malleray, le Dr
Rais a repete son instructif et docte expose sur les fouilles
d'Avenches et de Petinesca, qu'ä Reconvilier, M. G. Cuenin, cure-
doyen de Montier, obtenait plein succes avee sa conference, donnee
en collaboration avec le C. A. S., sur «Le Grand St-Bernard, centre
de souvenirs historiques et d'excursions», on pourra pretendre,
sans fausse honte et sans vantardise, que l'activite de la section
prevotoise de l'Emulation a ete satisfaisante.

Lc president de la section prevotoise :

G. FREPP, av.

Section de Tramelan
Ne vous attendez pas ä des considerations philosophiques

sur le dynamisme de notre section.
Apres la journee «Virgile Rossel», du 1er octobre 1938,

journee du souvenir co'incidant avec l'assemblee generale de
l'Emulation, la section de Tramelan a repris son petit train de \ie,
sans forfanterie, cherchant ä interesser ses membres et la popu-
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lation par quelques conferences. La saison 1938-1939 a ete agre-
mentee par trois Conferenciers de marque, tous trois Jurassiens.

C'est M. le Dr Gagnebin, medecin-chirurgien ä Lausanne, qui
ouvrit les feux le 8 decembre, ä la salle des conferences. Le
sujet : «Trois siecles de medecine» avait attire nombre d'audi-
teurs impatients d'ecouter le savant qui, dans un langage clair,
precis et chätie, nous parla des progres realises dans les differents
domaines de la medecine, concretisant son expose par de nom-
breuses projections.

Le lundi soir, 13 fevricr 1939, nous avions le grand plaisir
de saluer M. le Dr Jean Rossel, juge federal ä Lausanne, qui
nous entretint d'un sujet qui lui est clier entre tous : «Virgile
Rossel dans l'intimite». Pour cctte causerie, tout intime, agremen-
tee de nombreux souvenirs, les deux societes de chant qui s'e-
taient produites lors de la journee «Virgile Rossel», avaient tenu
ä venir temoigner leur Sympathie et leur reconnaissance a la
famille V. Rossel en executant chacune deux cliceurs vivement
applaudis.

Le samedi soir 11 mars 1939, dans la salle des sciences du
college secondaire, nous avions le grand honneur de posseder M.
le Dr Eugene Pequignot, secretaire au Departement federal de
l'Economie publique, qui nous parla de ses 25 ans d'activite au
Departement federal de l'Economie publique. Par un langage chaud,
vibrant, tout empreint de profond patriotisme. M. le Dr Pequignot
souleva, enthousiasma son nombreux et sympathique auditoire.

Aux trois doctes Conferenciers s'en vont nos sinceres et cha-
leureux remerciements.

Les seances du comite ont eu pour objet la mise en train
des conferences et l'etude du rajeunissement des «Actes». A
l'unanimite, il a ete decide de maintenir le statu quo. Evolution
et non revolution, telle fut la conclusion du rapport presente
par chacune des sections lors de la reunion des presidents de
sections le 15 avril 1939, ä Delemont.

Notre comite, par les soins de son secretaire et de son president,

a procede, ainsi qu'il est de coutume, ä la verification des

comptes centraux, presentes d'une fagon claire, precise et concise

par notre eher et distingue secretaire central, M. Ali Rebetez,
professeur.

Notre section a suivi avec beaucoup d'interet la question
du monument Virgile Rossel et a prete sa collaboration ä la
realisation de ce projet. Voilä l'activite de notre section durant la
periode 1938-1939.

Et maintenant, quelle fut celle de l'hiver 1939-1940 La
mobilisation generale de notre armee les 2 et 3 septembre 1939 a eu

pour cause le renvoi ä une date indeterminee, de l'assemblee
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generale qui devait avoir lieu ä la fin septembre ä St-Imier.
L'activite de notre section, conime celle de toutes les sections,
a forcement ete ralentie. Cependant, le 11 fevrier 1940, nous
avions le plaisir et l'honneur de recevoir M. le Dr. Rais, conser-
vateur du musee jurassien a Delemont, qui nous entretint sur
les fouilles de Petinesca et d'Avenckes. Le savant archeologue
sut vivement interesser son auditoire par un expose clair et
precis, agremente de nombreuses projections. Encore merci an
sympathique Conferencier qui a bien voulu donner une seance
speciale pour les eleves de notre Ecole secondaire.

Le 22 avril 1940, M. le pasteur Leon Tripet, de Traraelan,
avait la grande amabilite de nous parier de Henry Spiess, ecrivain
et poete de la Suisse romande, decede au debut de l'annee. Par
un Iangage chätie et image, le savant Conferencier nous fit ap-
precier les ceuvres trop meconnues de ce poete qu'on pourrait
surnommer le «Verlaine suisse». Toute notre reconnaissance s'en
va au distingue Conferencier.

En ce mois de juin 1940, est-il temeraire de faire des projets
et de former des vceux Malgre la gravite de l'heure presente et
l'incertitude du lendemain, qu'il me soit permis d'emettre Ie
vceu que la section de Tramelan puisse continuer ä travailler dans
la concorde et dans la paix au sein de la grande famille de l'Emu-
lation jurassienne.

E. BOILLAT.

VI. Section de Bienne
Rapport sur Vexercice 1938-1939.

II est d'usage qu'ä chaque assemblee generale, le president
jette un coup d'ceil en arriere, enumere les activites et les succes,
felicite les membres de leur fidelite ou les exhorte ä plus d'en-
train. Tout cela, ce n'est guere, cette fois, ä votre president
ä le faire, et ce n'est pas sans une certaine gene qu'il se decide
ä vous parier de cboses qu'il n'a pas vues et auxquelles il n'a
meine pas pris part.

C'est, en effet, ä notre eher vice-president, M. J.-J. Rochat,
que revient la part essentielle de l'activite de notre section. Em-
peclie par des occupations fort absorbantes, votre president lui
delegua la plus grande partie de ses pouvoirs et il ne peut que
se feliciter de cette determination, qui lui permet en outre de
decerner ä qui de droit des compliments merites.

Bien mieux, en effet, que je n'eusse pu le faire, M. Rochat
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a organise ä Bienne une serie de conferences qui eurent un plcin
succes. Une reclame habile attira chaque fois la foule et le choix
des Conferenciers s'avera fort heureux. On peut esperer que le
public se sera maintenant habitue ä prendre le chemin de la
belle salle de l'Hotel Elite, oil il est assure d'entendre des orateurs
de choix.

La premiere reunion fut celle du 31 octobre : on y entendit
M. Jean Bauler, journaliste, evoquer ses souvenirs sur sa longue
carriere. Le succes eüt ete plus grand si l'organe de M. Bauler
eüt ete moins delicat. Le 21 novembre, ce fut le tour du pasteur
Huguenin de La Ferriere. Inutile de dire le grand succes du po-
pulaire et plaisant orateur, qui, parlant de «La Folie du Logis»,
sut charmer et divertir cn melant les anecdotes les plus savou-
reuses aux meditations sagaces et substantielles.

Enfin, nous eumes la bonne fortune de recevoir, le 7 decem-
bre, M. Benjamin Yallotton. Ce fut le tres gros succes : une salle
comble, un auditoire enthousiaste et recueilli, une causerie d'une
forme parfaite, belle Ieijon de style en meme temps que la succession

des experiences et des aventures evoquees par le createur
du «Commissaire Potterat», nous faisait faire sans fatigue un
voyage passionnant autour du monde.

Les quelques essais faits jusqu'ici d'education artistique de

notre ville n'ont pas ete particulierement heureux. De ce cote-lä,
il reste beaueoup ä faire. Aussi doit-on saluer l'aubaine qui nous fut
donnee d'entendre en M. A.-F. Duplain un veritable connaisseur,
peintre de talent lui-meme, qui evoqua en une langue coloree, la
vie et l'ceuvre des plus grands peintres du XVIIIe siecle, evocation
soulignee par des projections d'une remarquahle beaute.

Enfin, notre derniere conference, fut celle de M. Beranger,
directeur du Theatre de Lausanne, qui, le 13 fevrier, nous divertit
fort en nous contant ses «Souvenirs d'un bomme de theatre».

Au moment oü je termine ce bref rappel des conferences or-
ganisees, j'ai dejä ä peu pres tout dit de notre activite. Divers
projets de sorties en common sont dejä envisages pour cet ete
et M. Rochat aura l'occasion de vous en parier. Nous n'avons pu
nous risquer encore ä nous essayer ä des reunions familiäres, car,
malgre le succes des organisations de conferences, ce ne sont mal-
heureusement pas les emulateurs qui leur sont le plus fideles ; nous
continuons ä etre line societe pleine d'initiative, mais dont les mem-
bres n'existent... que sur le papier.

Notre effectif reste stationnaire et grace ä la modicite de notre
budget, nous n'avons pas d'inquietudcs de ce cote-lä, encore qu'un
recrutement benevole de membres nous ferait certainement du
bien. Depuis une annec, nous sommes affilies ä la «Voix Roman-
de» ; s'il n'est pas possible de constater l'efficacite directe des
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communiques et articles qui y sont publies, nous pouvons ce-
pendant dire que le contact ainsi etabli avec les autres societes
romandes nous est precieux et utile.

Et mainteriant, Messieurs et chers amis emulateurs, votrc
president vous annonce son irrevocable decision de renoncer
ä sa fonction. Veuillez croire qu'il ne s'agit ni d'un coup de
tete, ni d'un manque de devouement ä l'egard de notre societe. II
s'agit vraiment d'une impossibility materielle. J'ai assume de
nouvelles täches et le peu de temps dont je dispose se trouve
completement absorbe.

D'ailleurs, vous trouverez ä me remplaccr avantageusement
en la personne de M. Rochat, qui a bien voulu, sur les pressantes
instances des membres du Comite, accepter de me remplacer. Je
ne quitte d'ailleurs pas le comite de l'Emulation, puisque je ne
fais que permuter de postc avec M. Rochat. Mais je ne pourrais
continuer ä me parer d'un titre iinpliquant une activite que je
n'ai pas, alors que quelqu'un d'autre fait le travail.

J'esperc vivement, Messieurs et chers amis emulateurs, que
vous ferez votres les propositions du Comite. Nul n'est plus qua-
lifie que M. Rochat pour se tirer ä son honneur de cette täche,
dans laquelle, d'ailleurs, jc ne nianqucrai pas de le seconder
de mon mieux.

Je ne voudrais pas, apres cinq ans d'activite, me demettre dc
mon poste sans remcrcier cordialement tous les membres du
comite qui m'ont entoure avec un tcl devouement et ont collabore
joyeusement et sans se faire prior chaque fois qu'on avait besoin
d'eux.

J'ai dit.
R. WALTER

BIENNE, le 27 juin 1939.

Rapport sur I'exercice 1939-1940.

En ete 1939, nous avions elabore pour l'hiver un beau

programme d'activite. D'excellents Conferenciers avaient accepte
de venir ä Biennc et nous nous rejouissions de voir de nouveau
la grande salle de l'Hotel Elite occupec jusqu'ä sa dernierc place
par nos fideles auditeurs.

La premiere conference ilevait avoir lieu en octobre. Le 8

novembre, M. Benjamin Vallotton dcvait venir nous parier des

«Braves Gens». Mais, ä ce moinent-lä, nos voisins etaient eil
guerre ; ä ce moment-lä et depuis le 29 aoüt, nous montions la
garde ä la frontiere. Deux de nos conferences seulement purent
etre donnees : le 6 fevricr 1940, M. A.-F. Duplain nous parla
de «Vies d'Atelier» et fit defiler sur la toile quelques-uns des
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tableaux les plus caracteristiques de nos peintres romands con-
temporains ; le 26 de ce ineme mois, M. le pasteur L. Hue»enin,
de La Ferriere, nous entretint de «Balzac et de Proust». Ces deux
excellents Conferenciers remportercnt l'un et l'autre grand succes.
Cependant, ils n'eurent pas toutes les personnes qui, en temps
ordinaire, seraient venues les applaudir. Les restrictions se fai-
saient dejä sentir. Ces deux conferences nous Iaisserent un petit
deficit que nous pümes heureusement supporter.

Nous n'eümes qu'une seule excursion d'art. En juin 1939, en
collaboration avec la Societe des beaux-arts de Bienne, une visite
de l'exposition des ceuvres du Prado, ä Geneve, fut organisec.
Pres de deux cents personnes prirent part ä ce voyage.

En 1939, nous avons cu le chagrin de perdre l'un de nos plus
anciens membres, M. le pasteur Alois Charpier.

Trois de nos membres, trop occupes pour suivre de pres nos
manifestations, ont quitte notre societe. En revanche, quatre
Jurassiens nous ont transmis leur desir de faire partie de l'Emu-
lation. C'est avec plaisir que nous les avons accueillis ; nous leur
souhaitons une fois encore line chaleureuse bienvenue dans notrc
societe.

Je nc veux pas terminer ce rapport annuel sans remercier
mes collegues du comite de leur precieuse collaboration, sans
remercier aussi MM. les Emulateurs de 1'appui qu'ils nous apportent
en suivant fidelement nos manifestations. J'espere que ces
Emulateurs zeles seront toujours plus noinbreux.

BIENNE, le 9 decembre 1940. >>

Jules-J. ROCHAT.

VII. Section de La Meuveville
Extrait du rapport presente en Assemblee generale,

Novembre 1938 a avril 1940.

...Au cours de la periode d'activite dont nous rendons compte,
notre section a eu ä deplorer le ileces de cinq de ses membres
apprecies : MM. Charles Favre, Dr Frederic Scheurer, Victor
Philippine Oscar Wyss et Victor Lee.

Les journaux du pays et 1c dernier paru des volumes des
«Actes», ont dejä rendu un juste temoignage ä leur role civique
et ä leurs capacites diverses. Nous conservons un souvenir recon-
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naissant de leur attachemeut ä l'Emulation jurassienne et des
travaux qu'ä l'occasion ils ont presentes dans nos seances.

* *

Dans une premiere assemblee administrative, le comite en
charge fut reelu en bloc. Une seconde assemblee fut consacree ä

l'examen de la question posee aux sections, concernant un eventuel
rajeunissement des «Actes». Rappeions que sans etre etroitement
conservatrice, la reponse fut plutot en faveur du maintien du

programme adopte jusqu'ici dans la composition du volume qui
nous parvient chaque annee et de son caractere sni generis,
programme eprouve depuis tantot un siecle d'existence, qui fait de
notre «Revue» un repertoire precieux de notre vie jurassienne,
au quadruple point de vue historique, economique, scientifique
et litteraire.

*
* *

Au cours des deux hivers ecoules, nous avons offert ä nos
membres et au public de notre cite, soit en seances de section,
ä l'Hötel du Lac, soit ä la salle du Musee, les causeries, conferences

et auditions suivantes:

Semestre d'hiver 1938-1939.

«Protegeons nos oiseaux», de M. le Dr Waldvogel, directeur
de l'Ecole de commerce.

«Les applications et les possibilites du telephone», de deux
representants de l'Administration des telephones.

«En Guinee portugaise», de M. le Dr Monard, de La Chaux-
de-Fonds.

«Un pelerinage ä Arenenberg, ou le sejour en Suisse de la
reine Hortense et du prince Louis-Napoleon», de M. le pasteur
Simon.

«Un recital de piano», qui fut une audition de grande classe,
de Mile Madeleine Schneider.

«En Suede pittoresque et industrielle», de M. Henri Mathey,
industriel en notre ville.

Semestre d'hiver 1939-1040.

Lecture d'un «recit inedit», par le president soussigne de
la section.

«Souvenirs d'un voyage en Extreme-Orient». (Chine, Japon,
Indes,) de M. Jacot, professeur ä l'Ecole de commerce.

«La medecinc ä travers les äges», du Dr Gagnebin, medecin
ä Lausanne.

«Le Moliere italien : Goldoni», de M. Simon, professeur, avec
le concours d'un groupe d'eleves de l'Ecole de commerce.
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«En Norvege et au Cap Nord», souvenirs de voyages, de M.
Marcel Joray, professeur au progymnase.

A tous nos Conferenciers, en particulier ä ceux d'entre eux
qui sont membres de notre section et qui, ä ce titre, ont donne
un exemple de devouement qui merite d'etre loue, nous adressons
l'expression de notre reconnaissance et les assurons de l'interet
avec lequel nous avons suivi leurs causeries.

a
* *

Notre rapport serait incomplet si nous ne mentionnions pas
la visite appreciee que nous a faite en juin 1939, la section sceur
de Bale. Partie de bon matin, en autocar, avec une quarantaine
de participants, apres avoir longe la vallee de la Birse et celle
de la Suze jusqu'ä St-Imier et avoir traverse Chasseral, elle arri-
vait ä midi dans notre Neuveville, ou eile tenait ä saluer ä la fois
son fondateur, M. Frederic Imhof, membre de notre comite, et
notre section locale. Regus ä l'Hotel de Ville, harangues par M.
le Maitre-bourgeois, desalteres par les caves de la municipalite,
de la Bourgeoisie et de l'Etat de Berne, sans omettre un substantiel
repas, servi ä l'Hotel du Lac, nos amis balois nous ont assure
qu'ils conserveraient de leur passage parmi nous un souvenir durable.

Qu'ils soicnt certains de la reciprocite de nos sentiments
ä leur egard.

Resumons-nous en disant que nous avons veille ä ce que dans
les temps troubles que nous traversons, l'Emulation neuvevilloise
contribuat, pour sa part, ä maintcnir le moral eleve dans notre
section ct parmi notre population.

Le president de la section de la Neuveville :

E. PERRENOUD.

VIII. Section des Franches-Montagnes
C'est plein d'illusions et d'espoirs que le nouveau comite

accepta sa charge. Malheureusement, la mobilisation generale et la

guerre sont venues aneantir tous ses beaux projets et rendre
impossible la realisation du programme d'hiver 1939-1940.

La plupart des membres etaient mobilises, tandis que les
salles de conference etaient occupees «militairement».

Mais en repondant : «Present !» ä Pappel de la Patrie, nos
membres n'ont-ils pas fait pleinement leur devoir d'emulateurs

25
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puisqu'ils contribuerent ä la sauvcgarde de nos libertes, du pays
tout entier et du patrimoiiie jurassien en particulier

Nous attendons avec cspoir des temps mcilleurs, afin que
notre section puisse reprendre son activite.

Le president : Abel ARNOUX.

IX. Section de la Chaux-de Fonds
La guerre a paralyse notre reprise d'activite en autonme

1939, pour Ies memes raisons qui ont fait differer d'une annce
l'Assemblee generale. Notre president, apres avoir consulte divers
membres, a constate qu'il etait difficile de reprendre des seances
regulieres, avant le' retour de temps meilleurs. Toutefois, notre
section a donne un appui tangible ä la manifestation qui eul
lieu dans nos inurs a I'occasion de la reception et de la
representation des acteurs de «La Gloire qui chante». A l'imposante
reception qui suivit, au Cercle du Sapin, notre president salua
et felicita chaleureusement, au nom de l'Emulation, les vibrants
acteurs du Contingent jurassien, pour la belle oeuvre patriotique
realisee par notre armee, en terrc jurassienne.

Le secretaire : Le president :

Leon Miserez. Dr H. Joliat.

X. Section de Berne
Les trois premiers mois de 1939 sont occupes par des

conferences : Maurice Lapaire, «Les courants de l'art frangais de
Poussin ä Cezanne» ; Charles Schiircli, «Le syndicalisme en Suisse»

: Masson, «Propos sur l'astronomie». Lne raclette cree quelques

heures de franche gaite et de bei optimisine. L'assemblec
generale de printemps est suivie d'un petit souper et d'un film
sur la cavalerie suisse. Encore une visite printaniere au nouvel
orphelinat de la commune bourgeoise de Berne et une estivale
a I'Ecole d'aviculturc de Zollikofen et au Depot de remonte de
cavalerie ä Scliönbühl, puis... e'est la guerre. Adieu les beaux pro-
jets, chacun met sac au dos et court oü le devoir l'appelle. Une
douce lethargic envahit la. section. Elle en sortira un peu pour
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visiter le Musee des Tireurs, oeuvre de notre ami Bertallo, pour
entendre une causerie alerte du pasteur Giauque, d'Orvin, sur
son ancien paroissien, le peintrc Paul Robert.

Toutes les combinaisons ebauchees pour Pete 1940 furent
aneanties par les mobilisations repetees. Nos manifestations n'eu-
rent pas toujours la frequentation qu'elles ineritaient. Peut-etre
les sujets etaient-ils rebarbatifs ; ou bien les brumes de l'inquie-
tude etreignaient-elles les coeurs II etait toujours tres agreablc
de revoir ä la table «aux Marechaux», les emulateurs-soldats hales

par la bise, la pluie et le soleil et venus faire un saut en ville pour
saluer les amis et... madame Le 7 mars 1940, la fanfare du
bat. 24 — Cdt. lieut.-col. Rebetez — vint donner ä la Grande
Cave un brillant concert militaire qui fut l'occasion d'une belle
manifestation d'amitie entre Jurassiens de loin et de pres. Nous
avons, au cours d'un premier aperitif, pris conge de M. Camille
Gorge, et d'un deuxieme, rendu hommage ä M. Comment, nomine
juge suppleant au Tribunal federal.

La section a, inalheureusement, perdu quatre de ses membres
les plus fideles : MM. Hilberer, Schenk, Villemin et Huguenin.
Leur place ä la table jurassienne est encore toujours vide.

Le comite actuel, ayant fonctionne depuis decembre 1939,
sans que son mandat ait ete renouvele, il a profite d'une eclaircie
pour rentrer dans la legalite. L'assemblee generale du 23 sep-
tembre 1940 s'est donne le comite suivant : MM. Imer, president ;

Salgat, vice-president ; Jobe, secretaire ; Roth, vice-secretaire ; Fa-
rine, caissier ; Montavon, archiviste ; Chavannes, assesseur.

Le president : RITZENTHALER.

XI. Section de Lausanne
Annee 1938-1939.

La saison de travail de l'Emulation de Lausanne ne pouvait
s'ouvrir sous de plus heureux auspices qu'en evoquant le souvenir
de son inoubliable membre d'honneur, Virgile Rossel, qui venait
d'etre l'objet de temoignages postbumes d'admiration et de
reconnaissance en son village natal de Tramelan. Le 20 octobrc,
dans les salons de l'Hotel de la Paix, se reunissait une nom-
breuse assistance de Jurassiens et de Jurassiennes pour rendre
hommage ä notre grand poete disparu. Soiree inoubliable dans un
decor approprie. Allocution de M. le president Dr Gagnebin ;
lecture du discours de notre president central, M. Jean Gressot,
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ä Tramelan ; lecture expressive de fragments litteraires de l'ceu-
vre de Virgile Rossel, dont l'emouvant conte «La Mere» par notre
ami, M. A.-F. Duplain, peintre ; lc tout encadre de morceaux de
piano, (du Debussy et du Chopin,) executes par le brillant artiste,
M. Perrin, de l'O. S. R. Des fleurs furent offerles ä Mme V.
Rossel, qui nous avait fait l'emouvant honneur d'assister ä la
ceremonie, ainsi que sa famille.

En octobre, un dimanche dont la date m'echappe, eut lieu
une charmante course de famille au pittoresque village de Grand-
vaux, situe en plein vignoble, tout parfume encore des senteurs
suggestives du raisin pressure recemment. Heures trop courtes,
interrompues par la descente au pas accelere vers la gare de
Cully pour ne pas rater l'heure du dernier train.

10 novembre. Assemblee administrative tres revetue. Longue
discussion relative au rajeunissement des «Actes», apres rapport
documente et quelque peu revolutionnaire de M. Duplain.

«Hommage aux morts de l'annee», rendu en termes tou-
chants par notre devoue president. La minute de silence obser-
vee par les assistants debout acheva de creer l'ambiance adequate.

15 decembre. Causerie de M. le professeur Borle, notre
distingue membre, sur ce sujet : «Comment se forme la monnaie?»
En un langage clair et accessible aux profanes, par de judicieux
exemples, M. Borle fait comprendre le role de la monnaie, qui
n'est pas, comme trop de gens le croient encore, la richesse, mais
un moyen d'expression de la valeur des biens economiques en
circulation. II nous a montre, en particulier, sous qtielles impulsions

eile est nee et quelles perturbations eile peut subir dans les

epoques de troubles.
19 janvier. Causerie captivante aussi de M. le Dr Herbert

Ory, professeur, ayant pour titre : «Ce que nos ancetres pen-
saient de l'astronomie». Le Conferencier remonte aux origines de
cette science, nee en Orient, montre ses progres ä travers les
siecles, souligne le role joue dans cette evolution par Newton.
M. Ory termine en parlant de l'influence des astres sur les hu-
mains et des croyances et superstitions auxquelles eile donna
lieu.

11 fevrier. Soiree annuelle des Jurassiens bernois et des Erau-
lateurs au Foyer du Theatre. Un bon souper mit tout le monde
en train. Le toast ä la patric fut porte par M. le pasteur Dedie.
Productions et chansons de nos «Jurassiennes» en costumes. Bai
entrainant aux sons d'une musique excellente. Joie des yeux et
du cceur au spectacle de notre belle jeunesse et des ravissantes
toilettes feminines. M. le secretaire general Ali Rebetez nous fit
un tres grand plaisir par sa presence.

24 avril. Causerie du Dr H. Sautebin, professeur retraite,
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sur : «Le Jura, unite ethnique et culturelle». Notre petit pays a
son caractere propre, c'est une entite ; il est un malgre sa diver-
site. Son appartenance au canton de Berne, respectueux de sa
mentalite, de sa Iangue, de ses us et coutumes, ne lui enleve rien
de sa latinite et de son caractere romand.

La causerie donnee dans le grand local du Tea Room du
Grand Cliene, avait attire une respectable assistance, dont ä pen
pres la moitie de dames.

Nos amis de Geneve, MM. Capitaine et Meyer, deroulerent
en fin de soiree, un film cinematographique sur l'excursion
d'Arzier.

25 mai. Assemblee generale. Rapport sur la reunion de la
Delegation des Emulateurs ä Delemont, par M. le Dr Gagnebin.
Expose, avec plans de situation et photographies, concernant les
fouilles romaines d'Avenches, executees sous la direction de notre
compatriote Dr Rais, fait par notre veteran H. Sautebin.

La course d'ete, qui a eu lieu de nouveau ä Arzier, en terre
jurassienne, le 18 juin, mit le point final ä l'activite de notre
section durant la periode 1938-1939. Celle-ci demontra la vitalite de
notre belle institution et l'attachement indefectible des Jurassiens
de Lausanne et environs ä notre eher coin de pays. Toutes les
manifestations indiquees ci-dessus continuent ä se faire en commun
avec les membres de la Societe des Jurassiens bernois.

Annee 1939-1940.

Faute de place, nous devons resumer nos notes sur cette
derniere periode d'activite, qui ne manqua pas, malgre les diffi-
cultes de l'heure, d'etre bien remplie, comme on le verra ci-
dessous. La seconde guerre mondiale, declenchee le 2 septembre
1939, et la mobilisation de nos soldats qui en fut le corollaire,
ne nous empecherent point de nous reunir regulierement, ceux qui
restaient ä Lausanne, et de travailler comme d'habitude.

16 novembre. Premiere assemblee generale. Prise de contact
reconfortante. Etablissement du programme d'activite pour l'hiver.

8 decembre. Charmante soiree dans les salons de l'Hotel de
la Paix. Dans la salle des conferences : Brillante conference litte-
raire et artistique sur le pastelliste frangais Quentin de la Tour
de notre artiste peintre A.-F. Duplain, avec de tres belles projections

lumineuses, sous le titre : «Masques et visages du XVIIIe
siecle frangais». La presse lausannoise, invitee ä cette soiree, fut
tres elogieuse pour notre aimable Conferencier.

19 janvier. Causerie du Dr H. Sautebin : «Origine de la
Societe jurassienne d'Emulation». Portraits et documents de l'epo-
que. L'exemple des fondateurs sera un stimulant pour nous.
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10 fevrier. Soiree annuelle au Foyer du Theatre. Riehe
programme : Musique, poesie, vieilles chansons. Une piece en un acte :

«L'Araignee», de Collette d'Holosy. Toast ä la patrie de M. Alfred
Favre.

A relever tout specialement les productions artistiques de
grande valeur de Mile de Siebenthal, violoniste, accompagnee par
Mme Bratschi, pianiste.

Une reception officielle de tous nos invites, presidee avce
beauCoup d'entrain et de cordialite par M. le Dr Gagnebin, eut
lieu dans le salon bleu. Echanges nourris et abondants de paroles
aimables entre notre president et les delegues de la Municipality,
de la presse, de societes soeurs. Le Jura s'est bien affirme ce soir-
la.

Bai anime jusqu'ä l'heure de permission speciale.
15 mars. Assemblee administrative generale. Rapport d'acti-

vite. Comptes. Reelection des comites et commissions.
19 avril. Causerie tres attachante sur la Finlande, par M. le

pasteur Metraux, ä l'Hotel de la Paix. Agrementee par de la musique

et des chansons du folklore finlandais (Mile Birchler, canta-
trice, Mile Metraux, pianiste).

En avril, les Emulateurs et les Jurassiens bernois de
Lausanne eurent la grande joie et le privilege d'assister aux brillantes
representations de la «Gloire qui chante» par nos compatriotes
au Theatre municipal. Succes considerable aupres du public lausan-
nois. Quelle splendide reclame pour le «Jura, terre romande»!

13 juillet. En remplacement de la sortie du printemps, souper
de famille au Restaurant du Port, ä Pully, sous les odorantes fron-
daisons du jardin. Une trentaine de dames et messieurs. Ce fut
tres cordial, agremente de gais propos et de productions
artistiques.

Ainsi s'acheva cette premiere annee de guerre, par un
privilege tout special dont jouit notre petit pays, ilot de paix au
milieu de la tourmente. Que sera l'avenir Ayons confiance et
gardons ferme au cceur l'amour de notre coin de terre, de ses

institutions et de notre belle Emulation.

Pour le president empeche :

Dr H. SAUTEBIN,
Meinbre du comite.

P. S. — Le petit journal «Notre Jura», organe des Jurassiens
bernois et des Emulateurs de Lausanne, a pu paraitre reguliere-
ment pendant les deux annees ecoulees. Merci ä ses redacteurs et
ä son imprimeur, M. Guenin.
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XII. Section de Bale
Voici le resume de l'activite de notre section :

13 oclobre 1938. Asseinblee de section au local de la societe.
10 decembre 1938. Grande soiree annuelle dans les salles de

fete du «Rialto». Ambiance des grands jours de rEinulation. Les
pieces de theatre furent enlevees njagnifiquement et le Cliceur
inixte fit egalement honneur ä sa reputation. On notait, parmi les
300 personnes, la presence de M. le Consul de France, M. Padovani
et Madame, la delegation du Comite central en la personne de son
secretaire permanent, M. Ali Rebetez, professeur et les delegations
de tous les groupements romands de la ville.

18 decembre 1938. Fete de Noel. Cette belle fete de Noel,
toujours impatiemment attendue par nos «tout petits», fut une
journee heureuse pour ceux-ci. Les films humoristiques firent leur
grande joie, la venue du «Pere Fouettard» fut pour eux un moment
d'intense anxiete et la vue du bei arbre de Noel, etincelant, brillant

partout, merveilleux avec toutes ses bougies allumees, mil
tout ce petit monde en extase lis reviendront tous, 1'annee pro-
chaine.

25 fevrier 1939. Match au loto.
15 mars 1939. Conference : «Les defenseurs spirituels de

l'Helvetie», par M. Lucien Favre, medecin-chirurgien-dentiste ä

Dornach, membre de notre section.
Le Conferencier brossa un tableau de l'Helvetie sous la

domination romaine, de 1'introduction du christianisme au Yalais par
Saint Maurice et ses compagnons, spiritualite qui s'est propagee
sur le Plateau Suisse, puis dans le bassin du Leman sous la direction

d'Euchere, eveque de Lyon, que l'ont peut qualifier comme
l'unificateur de l'esprit romand.

Des Peres du Jura, le Conferencier passa ä l'histoire de Co-
lomban el ses evangelistes qui ont contribue ä la formation de

l'«esprit suisse», protege par Charlemagne ct la Reine Berthe, donl
l'epanouissement fut la creation de notre pays par des «Eidgenossen».

Cet esprit fut encore fortifie par Nicolas de Flue, qui a

formule les lois superieures de la Suisse ct defini la mission eu-
ropeenne de notre eher pays.

Un merci chaleureux ä notre membre, M. Favre, fin diseur,
toujours pret ä l'appel lorsqu'il s'agit de faire passer quelques
instants instructifs et agreables aux membres de la section, pour
son magnifique travail.

12 avril 1939. Conference : «Charles Nicolle, savant, penseur
el poete», par notre membre, M. le Dr Robert.

Charles Nicolle a ete un des plus grands savants et une des

personnalites les plus remarquables de notre epoque. Le confe-
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rentier nous parla de son ceuvre medicale, philosophique, litte-
raire, de sa vie, de ses grandes decouvertes, et eut, par lä-meme,
l'occasion de toucher quelques problemes interessants de la mede-
cine contemporaine et, en particulier, de developper les idees
originales de Ch. Nicolle sur les maladies infectieuses. L'oeuvre
philosophique et litteraire est egalement tres importante. II a

consacre' des etudes lumineuses ä la biologie de l'invention et s'est
interesse ä l'angoissant probleme de la destinee humaine. De plus,
il a ecrit des romans et des contes qui nous revelerent la pro-
digieuse envergure de son esprit et la sensibilite de son äme de

poete.
Le Conferencier, M. le Dr P. Robert, membre fidele et devoue

de notre section, est un enfant du Jura, ne ä St-Imier et qui fit sa
maturite ä La Chaux-de-Fonds. II poursuivit ses etudes universi-
taires ä Geneve, Berne et Zurich. II est actuellement, quoique
encore jeune, chef de clinique ä l'Hopital Bourgeois ä Bäle et
s'est dejä acquis, par ses publications nombreuses, une belle re-
nommee dans le monde scientifique et medical international.

Le Choeur mixte de la section agrementa egalement la
manifestation par quelques productions fort reussies.

19 jiiin 1939. Assemblee de section au local.
2 juillet 1939. Grande course annuelle, en autocars. Itinerai-

re : Bäle-Delemont-Sonceboz-Villeret,Chasseral-Neuveville et retour
par Bienne et Balsthal.

Course splendide, specialement en ce qui concerne le trajet
Villeret-Chasseral, par les magnifiques gorges de la Combe-Grede.
Nous eümes le plaisir de constater que nombre de dames et
demoiselles s'attaquerent resolument aux difficultes de l'ascension
et firent la course ä pied et avec le sourire, tandis que quelques

representants, forts et robustes, du soi-disant sexe fort, firent
la course... en autocar Aux premieres, nos felicitations et notre
admiration ; aux seconds l'expression de notre deception profonde!

L'arrivee ä Neuveville se fit ä 12 heures sonnant oü nous
fümes l'objet, quelle surprise d'une reception grandiose ä l'Hotel
de Ville par toutes les personnalites de la Municipalite, ainsi que
par les membres du comite de la section neuvevilloise. Vin d'hon-
neur gracieusement offert et servi par deux seduisantes neuvevil-
loises en costumes du pays, discours, souhaits de bienvenue, beau-

coup trop de choses charmantes pour les Bälois qui venaient de

traverser le Chasseral ä pied et qui n'etaient pas prepares ä si
magnifique reception. Apres-midi, visite aux fameuscs caves de la
Neuveville oü il nous fut donne la possibility de deguster les

crus delicieux de la contree. Le directeur de notre Chceur mixte
nous a certifie que les voix n'avaient jamais ete aussi claires et
si pures
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A tous nos chers amis neuvevillois, encore un chaleureux
merci.

Ce devait etre, malheureusement, la derniere manifestation
en temps de paix.

Les nuages lourds et noirs qui s'amoncelaient depuis long-
temps dejä dans le ciel politique de notre pauvre Europe, s'as-
sombrissaient de plus en plus et, subitement, ä fin aoüt, ce que
l'on redoutait tant, ce que Ton ne voulait pas croire possible
inalgre tout, devint realite, triste realite. La guerre.

Le pays fait appel ä ses fils pour defendre ses frontieres, son
integrite et sa liberte. Tous, comme un seul homme, repondent :

«Present !»

Le president H. SCHUTZ.

Xlll. Section de Geneve
L'activite de la section genevoise de l'Emulation pour l'exer-

cice en question se resume comme suit :

1. L'Assemblee generale ordinaire a ete tenue le 28 septem-
bre ä la Taverne de St-Jean, oü se .reunissait un fort contingent
jurassien ; on y discuta du programme d'activite pour l'hiver
1938-1939.

M. Gustave Geisseier, demissionnaire pour raison person-
nelle, fut remplace, au comite, par M. Fernand Roux, fonde de
pouvoir ä la Banque Populaire Suisse. La soiree fut cloturee par
la projection sur l'ecran d'un superbe film du Mont-Blanc et du
Cervin, ainsi que du Pare National Suisse, pris et presente par
notre toujours devoue membre, M. Robert Meyer.

2. M. le Dr P.-A. Gagnebin, medecin et president de la section
de Lausanne de l'Emulation, a bien voulu venir nous faire, en
deux seances, les 27 octobre et 3 novembre 1938, une remar-
quable conference sur un sujet ou il est passe maitre : Promenade
ä travers trois siecles de medecine, avec projections lumineuses.
Ces deux conferences avaient attire toute la colonie jurassienne,
qui ne s'est pas fait faute de temoigner sa reconnaissance au
savant Conferencier.

3. La traditionnelle soiree annuelle a ete organisee dans les
salons du Buffet Cornavin, le samedi 4 decembre 1938. Aux Juras-
siens de Geneve, toujours plus nombreux, s'etaient joints des re-
presentants des societes amies, du comite central et M. et Mme
Abel Capitaine, de Porrentruy, qui amuserent la societe par leurs
productions toujours tres goütees. M. Gressot, president central, a

pu se rendre compte de la vitalite de notre section.
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4. Le 24 fevrier 1939, notre section, ä laquelle s'etait jointe
la societe jurassienne «Le Sapin», avait le plaisir (le recevoir M.
Eugene Pequignot, secretaire general du Departement federal de
1 Ecouomie Publique a Berne, qui se deplagait specialement pour
nous faire une conference sur : Vingt-cinq ans au Departement
federal de l'Economie Publique. Avec la clarte et la chaleur
d'expression qui lui sont particuliercs et deux iieures durant, M.
Pequignot sut captiver son auditoire et presenter une fresque eino-
tionnante de l'activite economique dc notre pays et de ceux qui
la dirigercnt pendant le quart de siecle si trouble que nous
venons de vivre. La Chorale du «Sapiii» se fit entendre an debut
et ä la fin de cette soiree oil Fame jurassienne vibra on lie pent
inieux.

5. M. Rodo Maliert, journaliste, nouveau membre de notre
section, nous a donne, le 28 mars 1939, une causerie fort interessante

sur un : Voyage dans les Balkans en septembre 1938. Le
Conferencier qui se trouvait dans les Balkans au moment oil se
deroulaicnt les evenements de Munich, nous exposa ce qu'il avait
vu et entendu au cours de cette semaine memorable.

6. Le 6 mai 1939, par un beau samedi apres-midi, notre
section a visite la Fabrique suisse de crayons Caran d'Ache ä Geneve
oü la direction de cette importante manufacture avait, a noire
intention, maintenu en marclie les principales machines de cette
Ires interessante entreprise. Nous avons ainsi pu nous rendre
compte comment on fabrique, par des procedes tres modernes, une
chose aussi usuelle et simple qu'un crayon. Une distribution de
souvenirs fit la joie des participants.

7. C'est le dimanche 18 juin, par un temps ideal, que la
section clotura son activite cstivale par le pique-nique traditionnel,
sous les sapins du päturage de la «Violette» sur Arzier. Une forte
cohorte d'Emulateurs de Lausanne s'e.tait jointe aux Genevois

pour passer une journee oü Fame jurassienne put s'exprimer dans
un milieu qui rappelait le pays. Les jeunes furent particulierement
celebres et entoures. On sent en eux un ferment qui promet pour
le developpement de la colonie jurassienne sur les bords du
Leman. La journee se termina ä la tombee de la nuit, tant il etait
difficile de se separer des lieux qui rappelaient nos Francbes-Mon-
tagnes dans leurs plus beaux jours.

Le president : •

Dr G. CAPITAINE, avocat.

P. S. — Pendant 1'biver 1939-1940, un grand nombre de mem-
bres de la section etant mobilises, le comite n'a organise aucune
reunion, si ce n'est une petite soiree familiere le 10 fevrier 1940,
dans les salons du Buffet de Cornavin.
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